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“
;Le bloc solide se désagrège

L’élection de Bagot est un avertissement au gouvernement 
Ring qui se dispose à livrer à la merci des progressistes le parti 
libéral pour se maintenir au pouvoir.

La satisfaction des libéraux qui se réjouissent d'avofr con­
servé ce comté (qui fut réellement en danger) cache à peine 
leurs justes appréhension- en présence d'iyie diminution si rapide 
de la majorité libérale dans le comté.

Ils se rendent compte aujourd'hui que l’emprise qu'ils avaient 
sur Québec se détent d'une façon inquiétante. Le “bloc solide” 
se desagrège et il suffirait que les conservateurs obtiennent dans 
tous les comtes de Québec le même résultat que dans Bagot pour 
qu'il soit irrémédiablement brisé.

î M.Hu
Il est Гаті des Canadiens-français et défenseur de nos droits 

violés au Manitoba.
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GUERRE SANS MERCI 
“Les conservateurs sont prêts à 

être aimables pour les progressis­
tes et à les bien traiter, s’ils eq 
espèrent un traitement réciproque. 
Autrement ils les mettront avec les 
libéraux et taperont dessus à bras 
raccourcis sans distinction.”

—Le “Devoir”.

Ie I LE CANADIEN,Succès.—Le filleul de l’occasion.
829 rue Dalhonele,

Girouette.—Le drapeau de ceux 
qui n’en ont pas.

Ottawa, Ont.
TEMOIGNAGE DE Mgr LANGEVIN 

Sa Grandeur Mgr Lange vin, ancien Archevêque de Saint- 
Boniface, qui fut un grand patriote et l'infatigable apôtre de 
l'Ouest, déclarait un jour :

“J'ai bien été aidé dans nos difficultés scolaires par up jeune 
député. M. Meighen. Ce jeune homme a travaillé autant qu’il a 
pu, avec M. Roblin, à faire redresser les injustices dont nous 
souffrons."

)L. H-No 4.*.

Caméléon.—Un animal qui a de 
la politique plein le dos.

Ci-incluse la somme de deux dollars 
à votre Journal.

pour un an d'at

politique/ *
L'esprit. — Un denrée qu’on 

vend, mais qui ne s’achète pas.
L* * ’

Une messe en musique, on l’é­
coute sans l’entendre; une messe 
basse, on l'entend sans l’écouter.

Nom .1
de la sessionLE PREJUGE

“Le préjugé perd son emprise 
dans Québec."—“Journal”.

Lj l'ouverture 
Г'ассаїтіе politique.

DEFENSEUR DU NOS DROITS 

Le “Manitoba"., journal canadien-français et catholique de 
Saint-Boniface, déclarait le 7 septembre 1921 :

"M. Meighen n’a jamais siégé au parlement du Manitoba ; il 
“ne peut par conséquent être tenu responsable du déni de justice 
“dont nous souffrons ici; mais par contre, personne n’a le droit 
“d’oublier que de tout temps comme simple électeur, il a voté et 
“parlé en faveur des hommes publics qui défendaient ici et nos 
“droits et la constitution du pays.”

(Le “Manitoba”, 7 septembre 1921).

jsde part et d’autre on se pr 
bataille qui ne tardei 

On prévoit qu 
ition lancera le gant au goi 

dès l'ouverture du d<

A NOS LECTEURS : .Veuillez remplir le blanc 
nos bureaux et notre Journal

BAGOT
L'élection de Bagot ne prouve 

qu’une chose; c’est que le parti Li­
béral

ci-hr.ut et |’j 
vous sera livré à domicil

La popularité. — Etre applaudi 
par des gaillards dont on ne vou­
drait pour rien au monde êfre sa­
lué.

à laLa prohibition en Ontario } s’engager.

Lc< commentaires politiques font maintenant prévoir que 
M. Ferguson proposera, à la prochaine session de la legislature.

important projet de l*-i modifiant le régime actuel de prohi­
bition qui ne donne appa ram ment satisfaction ni à l'une ni à 
l'autre de> deux factions.

perd du terrain dans Qué- 
— “Journal”.

CHICK CONTRACTING CO. ЩJe ne crains que ceux que j’ai­
me; ceux-là seuls peuvent me faire 
souffrir.

UN AVERTISSEMENT 
“L’élection du 29 est un terrible 

avertissement -pour M. King”.*
—“Standard”.

L e8t naturellement encore tro 
[pour prévoir à quelle stratégi 
'aura recours. Toutefois il pa 
I assez certain que l’élection d 

Communes se fer
ENTREPRENEURS GENERAUX

et Matériaux de Construction

ж*н*:«н

M. Fergu-vn est résolu «le prendre la responsabilité person­
nelle <le toutes le> mesures qui seront adoptées. Il ne consultera 

Le dernier plebiscite fut loin d'être satisfaisant.

C’est déjà être moins heureux 
que de songer que l’on peut un 
jour ne l’être plus.

aident des 
, vote et sans débat. L’hon. Ro 

suivant la ru
m. dunning"

“Le successeur de M. King c’est 
M. Dunning.” — “Standard.” ^

ODIEUSE CALOMNIE
L’hont Joseph Bernier, l’un de nos plus éminents compatrio­

tes du Manitob^. écrivait en mai 1924 :
“Ceux qui accusent >1. Meighen d’être un anti-français, font

plus l’électorat 
Le résultat a été plutôt équivoque. fhe Lemieux,

,r serait, de nouveau, le chol: 
піше de la Chambre.

le gouvernement adoptera le principe 
,ir l’option locale qui parait, dans le> circonstances, la solution 
la plu> satisfaisante.

Un peut prévoir que Il^n’est point d'antipathie plus 
naturelle, ni par conséquent plus
forte, que celle des sots pour les erreur et commettent une grave injustice contre clf homme poli­

tique ; et les Canadiens-français, pas plus que les autres, n’ont le 
droit d’être injustes envers les autres.

“Non seulement M. Meighen n’est pas anti-français, mais il 
'і. de tout temps, été un ami des Canadiens-français.”

“M. Meighen doit être jugé d’après ses paroles et ses actes 
personnels. Or. M. Meighen est un homme du Manitoba et, bien 
qui député à Ottawa, c’est ici, au Manitoba qu’il a agi et qu’il a 

j exercé ses droits de citoyen et d’électeur.”
1 “Notts parlons avec connaissance de cause, puisque nous 

Ah: fichtre! je men aperçois, 'avons ici. depuis au-delà de vingt ans, pris part aux mêmes luttes 
| et que nous avons combattu les mêmes batailles.

"M. Meighen a été. au Manitoba, de tout temps un défenseur 
fait placer sur un chemin longeant des droits constitutionnels de la minorité française et catholique 
la Seine un poteau sur lequel se , s , ... 1

de notre province, et quand, de n importe quelle partie du Canada

/ Tl’YAUX D’EGOUT,
CrtlÇNT, SABLE.

GRAVOIS. TUILES,
BRIQUES, ETC.

tUREAUX ET ENTREPOTS, 951 RUE 

TEL. 8030

AU SENAT
“M. King devrait maintenant se 

nommer sénateur.”
—‘‘Winnipeg Tribune”.

PAVAGE, EXCAVATH 
CONSTRUCTION, d.eo 

ET NIVELAGE DE 

CHEMIN D2 fer.

l’adresse en 
discours du trône

gens d’esprit. le débat surle ministère prépare le travail session- 
Les inten-

Depui>
nel et 1 on -'attend à de nouveaux développements, 
tion- du gouvernement seraient de modifier la loi de prohibition 
et de faire <Ie> elect і n- immédiates pour soumettre la question

jrnira vraisemblablement, à 
une bonne occa-

Rien n'est plus habile qu'une 
conduite irréprochable. l'opposition 

ion de se mesurer avec le gou-ANEANTI
T “Le Parti progressiste a été 

anéanti dans la Colombie Anglaise 
le 29 octobre.”

McDOUUA]au peuple. A table d’hôte:
—Sapristi, ce n’est pas du boeuf 

que vous jne donnex-là, c’est du
Les journaux parlent d’an 

•bat sur le droit constltu- 
jnnel du ministère à garder 

direction des affaires en 
ipit du fait que le premier 
bistre n’a pas <le siège en 
ambre et que le gouverne­
nt lui-même est en rainori-

—"Victoria Colonist”.La politique du quatrième parti
n V-ilitique provoquée par le résultat impré- 

29 tend à faire entrer dan> de< cadres plus définis 
ni -e partagent la députation aux Com- 
:: tri -îeme parti parait encore impossi- 
e ■ ‘indépendance de- fermiers-unis cL’Al- 

•ncé • d "-er la députation -ur les grandes ques-

WINDSOR, ONT.—Monsieur, c’est notre plat de 
résistance. LEUR POLITIQUE 

“Plusieurs des progressistes élus 
sont d’anciens conservateurs et l’on 
peut douter qu’ils fassent le jeu de 
M. King pour garder le parti libé­
ral au pouvoir.”

—‘London Free Press.”

I

les différents groupes r 
L’élimination 

Me en rai-on de Fattitii:
S Adresse Télégraphique Téléphones:

Un propriétaire de Suresnes a î—î—t—І—Г—*—

On voudrait que les conser- 
itenrs nient au gouverne­
nt le droit de garder le pou- 
iir da point de vue stricte- 
ent constitutionnel.

trouve cette inscription naïve.
■Quand ce poteau dis parait sous soit, on 1 accuse d être anti-français, on le calomnie, et

les eaux, le chemin est interdit aux quand ces accusations viennent de la part de Canadiens-français,
ces accusations deviennent des calomnies encore plus odieuses et 

lus lamentables."

“Nativé” Toronto. Adélaïde: 6805—6g(SON JEU
"M. King par son attitude vacil­

lante et craintive fait le, jeu' de 
l’opposition.”

plie deple- dernières elections la majorité des 
;\ ; Vident d.e v n-tituer leux groupes : les protect ionni s - piétons et aux voituree.”

,a majorité des libéraux et des pro­
raient ce dernier groupe tandis que le parti con- 

-ervaieur en b»c de même que plusieur- libéraux et progressis­
te- formeraient le second.

Mai- - manoeuvres de M. King qui ne songe qu'à une 
ch- -se -e maintenir au { uvuir coûte que coûte, pourraient pou: 
le r ment faire avorter ce projet qui serait, il semble, une soin 
tion logique de Fimpasse actuelle.

T- :te: ceux ni ' nt ainsi des projets de reconstitution
des parti- para: --en: u1 lier qu'il y a en chambre un quatrième 
par’s’ n’est autre que le solide” de Québec. Son pro­
gramme c'est de con-tituer un “ 1-е”—solide et inerte mais assez 
léger : ur ordil s--it p*--sible à M. King de le livrer en entier au 
groupe de 23 progressistes $x>ur conserver le pouvoir.

M. Kmg a posé quatre question- à l'électorat : les chemins 
de fer. l'immigrât:--r le tarif et la réforme du Sénat.

M King e-t en laveur d'un “e>sai loyal de la nationalisation 
de- chemins de fer" mais le- chefs libéraux de Québec, et leurs 

.e Canada" et “1-е Soleil” y sont opposés.
M. King veut une immigration intense < parce que l’ouest le 

demande = mais Québec. « le- chefs libéraux) a plus d'une fois 
affirmer - n opposition à cette politique et a préconisé le rapa­
triement dt- nôtres aux Etat--Unis.

*.*. King a promis a l’ouest de suivre la politique progressiste 
sur le tarif mais Québec M. Taschereau. M. Caron. Gouin, Mit­
chell. “Le Canada. “1-е Soleil" » e-t opposé à la réduction tari-

I
L’honnête homme est un juge 

supérieur, même dans les choses 
qui semblent avoir le moins de rap­
port avec la vertu. И y a un tact 
moral qui tend à tout, et que le 
méchant n'a point. Celui qui sent 
toute la force et toute l’étendue de 
f-tte pensée, est homme de bien, 

•u était né pour le devenir.

hba rumeur s’accrédite de plus 
plus que M. C. A. Dunning aban- 
merait son poste de premier mi­
tre de la Saskatchewan pour en- 
i dans l’arène fédérale et suc­
er à M. King comme chef du 
ti libéral du Canada.”

—Le “Nouvelliste”.

“La lutte personnelle que l'on fait à Meighen. n'est pas juste, 
elle n’est pas digne de nous.”

(L’hon. Joseph Bernier, dans le “Manitoba”, 20 mai 1925).
Espérons que les électeurs ne tiendrons plus compte des 

appels démagogiques et qu'ils écouteront non pas les clameurs 
du mensonge et de la calomnie, mais plutôt la voix sereine de la 
vérité.

Smith, Rae & Greer—"Edmonton Journal".gres-i-t

M. MEIGHEN
"M. Meighen a visité lui-même 

le comté de Bagot ; il a parlé à plu­
sieurs reprises en français; il a été 
très bien reçu. Beaucoup de ses ad­
versaires n’ont que de l’estime pour 
ses qualités personnelles, et pour 
celles de M. Fauteux le candidat 
défait.” — Le "Droit”.

AVOCATS, SOLLICITEURS, ETC.

EDIFICE CONTINENTAL LIFE
Le temps est venu de rendre justice au Très Honorable 

Arthur Meighen, de la race canadienne-française et futur 
premier ministre du Canada.

rM. King devra peut-être se nom- 
r sénateur”.—OOtawa Journal.Pour savoir bien dépenser ou dé­

penser bien il faut savoir bien pen- G. LARRATT SMITH 
RICHARD H. GREÉR, C.R. 
THOMAS B. RICHARDSON 
JOHN R. CARTWRIGHT

371 rue Bay 

TORONTO, CAN!
В У a donc lieu de prévoir que 
l'on s'engage dans une discus- 
I de ce genre le débat sera pro-

IL RESTE
M. King a formellement déclaré 

dans ses discours de la dernière1 
campagne, qu'il retournerait" au 
peuple S’il n’obtenait pas de majo­
rité absolue, lndépehdante, le 29 
octobre!

Et comme M. King n’a pas ob­
tenu de majorité absolue, indépen­
dante, le 29 octobre, M. King reste 
au pouvoir! Le “Matin”.

M. King et “l’oeuvre diabolique”Un génie est un fou qni a réus­
si. un fou est un génie qui a échoué Les libéraux font un crime à M. Meighen de n’avoir pas 

visité la province de Québec au cours de la dernière campagne 
électorale et ils font toutes sortes de suppositions pour expliquer 
cette abstention.

i
La faillite de l'un est souvent le 

commencement de la fortune de
1L’issue de ce premier engage­

nt reste naturellement incertai- i
Ils ne devraient pas cependant le regretter 

parce que cela leur a permis de faire une campagne avilissante de 
préjugés et de personnalités^

Jamais un parti politique ne s’est abaissé à des 
et à des procédés aussi révoltants.

tTECUMSEH 
Tél. 103- R. 8

WINDSOR
S’inquiéter de l'inévitable est un 

tout petit jeu moins fou que de 
s’inquiéter de l'évitable. —

put dépendra de l’attitude des 
hressistes qui jusqu’ici n’ont 
Mit et rien fait qui puisse lais- 
Iprévoir de quel côté ils penche-

Tél. 5546
manoeuvres d

l
Ce qui a favorisé cette campagne ce fut aussi l’abstention 

-le M. King lui-même qui n’a fait que deux discours dans la pro- 
à Québec (en cours de route) et à Montréal. Le chef 

libéral a fait une tournée dans toutes les provinces du pays sauf 
dans Québe\ _I! a visité deux fois les provinces de l’ouest 
У renouveller ses promesses et ses sollicitations. Il

SI 1Il У a mille moyens de faire 
des pertes en affaires, mais un seul 
de faire des profits. Dr. P. POISSON"Sey(fl un gouvernement qui dis-

vincc une^ forte majorité peut ré­
soudre les problèmes du jour,” a І 
dit l’hon. M. King... avant les j 
éfeettone!

t:concède qu'un bon nombre 
* eux [anciens libéraux) sui- 
M Ki“g mais rien n’indique 
resteront unis. Tout 
il parait certain 
parti se divisera.

La force d’un homme se mesure 
moins par les victoires qu’il rem­
porte que par les défaites qu’il 
évite.

MEDECIN . CHIRURGIEN
a parcouru

Ontario de l'est à l’ouest, du nord au sud. Enfin il a prononcé 
plus de 200 discours dont deux dans Québec.

- M. King comme premier ministre du pays, grâce au ‘bloc 
solide ". tient une mesure bien petite pour la vieille province.

Mais son abstention était logique et s’imposait. Les libéraux 
ne tenaient pas à ce que leur chef fut mêlé à la campagne qui se 
faisait dans Québec. Ils ont préféré faire leur “petite campagne” 
en marge de la bataille électorale du reste du pays. Dans Qué­
bec il ne s'agissait pas tant de faire triompher une politique, 
libérale ou conservatrice, que de maintenir un “bloc”. Ce bloc 
a été maintenu par les moyens que l’on sait parce que M. King 
s’est abstenu d’aller dans Québec répéter ce qu'il avait dit en 
Ontario: “Ceux qui soulèvent les animosités de la guerre font une 
erreur diabolique.”

On a soulevé ces animosités dans Québec et c'est pour cette 
raison que M. King s’est abstenu d'y faire la

au con­
que le troi-

Enfin. M. King vevr la réforme du Sénat à laquelle la popu­
lation de Quéliec e-t résolument opposée.

Mai» le “bloc solide*' qui prétend représenter le' sentiment 
de la majorité de cette province de Québec, parce qu’il n’a pas 
de programme politique suit -ervilement M. King qui de com 
protnission en compromis іоЛ ne_ cherche qu’à se maintenir au 
pouvoir en -e rendant aux désirs du groupe progressiste.

Québec le comprendra et ce jour-la le “bloc solide” sera brisé 
à jamais.

Si les mots ont un sens et M 
King de la décence, on peut pré­
voir ce qui va se passer. TECUMSEH, ONT.

Les adversaires sont rarement 
forts; c'est nous qui sommes trop 
souvent faibles.

—Le "Matin”. k premier groupe ( pout­
re *c plus nombreux)
PAlberm,

HEURES DE BUREAU 

8 à 9 a.m.
1 à 3 р.тГ'
7 à 9 p.m

9 à 12 a.m. Dimanche

Hrs. au THEATRE LC 
Lundi 10 à 12 

Samedi 10 à 12 
Mercredi—Mating 

et soirée

Ti
MAITRES DU POUVOIR 

“Si le gouvernement King est 
grâce au concours bénévole des 
progressistes, maintenu au 
voir, il ne sera jamais sur un lit 
de roses et sa situation demeurera 
précaire”.

gardera une attitu-
■dépendante et n’appule- 
k «oovernement qu’en re- 
r concessions

L’enthousiasme est le soleil de 
toute entreprise.

importan-
Oû va l’aiguille le fil suit. k second, moins 

1 Wiens 
* hésiter M. 
lTer non

nombreux, 
libéraux, suivrontOn marchande le prix du pouvoirs

M. King a résolu de en remettre à la volonté du parlement 
au lien de chercher à obtenir du peuple une nouvelle décision.

Pourtant le résultat du 29 octobre lui fournissait un mode 
facile de consultation puisque le démembrement de son cabinet 
et sa défaite рег-ятеИс rendaient possible la tenue de sept élec­
tions complémentaires qui auraient apurement indiquer d’une 
façon encore plus précise les tendances de l’opinion populaire.

J-es candidats ne manquaient pas pour remplacer les minis­
tres défaits.

Dans l’ouest il aurait pu pré-enter à l’électorat deux minis­
tres MM. Dunning et Norrû. Il s'était d’ailleurs ^engagé à le 
faire, l'occasion s’offrait pour remplir cette" pronfesse : mais M. 
King attend.

Dans Ontario il doit remplacer M. Nlûrphy. Graham, Gordon. 
Massey et Ixiwe. Dix comtés ont élu des députés libéraux et le 
premier mini-tre a promis son meilleur portefeuille à M. Massey 
Mais M. King préfère attendre Lui-même, en se tenant à l’écart 
prive son parti de son chef et il hésite à se porter candidat dan< 
l'un des 101 comtés à majorité libérale.

Il semble bien pourtant que si M. King au lendemain du 29 
octobre, attendu qu'il avait décidé de rester au pouvoir, devait 
immédiatement reconstituer son cabinet, se trouver lui-méme 
«n mandat et obtenir du peuple un nouveau verdict.

En se présentant ensuite devant le parlement à la tête d’un 
cabinet reconstitué par la VOLONTE POPULAIRE et muni d’un 
nouveau mandat' il aurait pu obtenir du parlement la confiance 
qu il lui dematidera le 7 prochain—alors que lui-méme n’aura pas 
le droit de siéger en chambre, que son cabinet restera démembré 
et que son programme politique sera à la merci des exigences 
des 24 députés progressistes.

Le 5 septembre il déclarait à Richmond Hill que le gouverne­
ment faisait des élections immédiates pour se libérer de la tutelle 
ies progressistes.

Aujourd’hui il ne cherche plus le salut auprès du peuple mais 
dans la soumission la plus servile 
ont survécu à la débâcle du 29

Jeux d# chat, pleura de souria. —Le "Progrès du Golfe”. King, pour
gouvernement.Il est toujours fête CONTRE KING

"Les libéraux continuent à cher­
cher ua successeur à M. King."

—"Dally Gleaner”.

pour un pa- ^ Unc session ils 
Щ d’etre des
k trolsièni.-

auront 
progressistes, 

groupe, peut- 
*" inombl <‘ «le dix, est ir-
Qiftblement

En parlant peu. tu entendras da- Windsor Creamer
UNITED

campagne. opposé au 
minoritaire de 

voter» pour le
SA CRAINTE

"M. King a encore le temps de 
se présenter pour être en Chambre 
à l’ouverture de la session. Pour­
quoi ne le fait-11 pas?”

—"Edmonton Journal”.

^forment
King ,.tDonees paroles brisent quelque­

fois les os.

Les Vieilles Maisons
n ren-11 4‘‘ pourrait qu’au 

du débat p«» igroupe aug-. 
« -HlMlîn, ,ІДПЯ Я«"Я 

plusieurs

Mieux vaut être boiteux que tou­
jours assis. i

Je»n’aimc pas les maisons neuves ; 
Leur visage est indifférent ; •
Les anciennes ont l’air de veuvçs 
Qui se souviennent en pleurant.

Les lézardes de leur vieux plâtre 
Semblent les rides d’un vieillard ; 
î^urs vitres au reflet verdâtre 
Ont comme un triste et bon regard !

Leurs portes sont hospitalières.
Car ces barrières ont vieilli :

^ Leurs murailles sont familières 
A force d'avoir accueilli ;

force qu’on ignore, , 
Rassemblant ses derniers morceaux. 
Le chêne au grand coeur tient 
Sous la cadence des berceaux.

députéeMiels. tRapidité:
Oui, l’on m’a dit des choses surpre­

nantes
Touchant^ le chemin projeté; 

Mais elles sont trop étonnantes. 
C'est à ne pas "y croire en vérité! 
On dit que grâce à la vapeur hu­

mide.
Bien loin d’éprouver du retard. 

Les voyageurs, tant la course est 
rapide,

Arriveront la veille du départ?

LE HAHARUl ^
A la prochaine session le jeu du 

de^ beaucoup de

—"Vancouver Province.”

q
GORDON M. BALLANTYNE .

Président
CVï se termi-

el homier vote 
„ menl lins avant 1926
"«oZ7"emem sera,htél

і
hasard décidera
choses.%

L
AU MENU

“Le Ginger Group sera les épi­
ces au menu de la prochaine ses­
sion." — "Vancouver Province."

tionf 4U’i| Boit 
P direONT! on semble unanl-18e 

««vernoment O" 
itlr , і " Pourra pas se Pou(1“; d’une session.

WINDSOR

’Ion
FBANCmSB-

“Le marchandage par lee pro- 
grossistes d’Alberta peut manquer 
■de décorum politique mais pas de 
franchise.”—“Winnipeg Tribune.”

Ie moment 
0n Prochaine 
filtre électio

Par une on prévoit disAu cabaret:
Un Ivrogne tient un journal.
“Il y a à Paris, d’après un recen­

sement nouveau. 20,000 marchands 
de vin.” |

L’Ivrogne (avec désespoir t. — 
Je ne pourrai Jamais les connaître ! 
tons!

que 
8e terminera 

n générale.
I

encore il n
TELEPHONES: 

Gerrard 1
1.00PAPIER A CONSTRUCTION •eraіt j,

И=»е de™,,'6 яо1и“о» >a
•m» dLd™mSe' 8eul

LiMais les enfants croissent en âge, 
Déjà la poutre plie un peu ;
Elle cédera davantage ;
Les ingrats la mettront au feu.

Et, quand ils l’auront consumée, 
Le souvenir de son bienfait 
S envolera dans sa fumée :
Elle aura péri tout à fait.

Dans les restes de toutes sortes, 
Eparse sous mille autres noms. 
Bien morte, car les choses mortes 
Ne laissent pas de rejetons.

C’est pourquoi lorsqu'on livre 
- Ees débris des vieilles maisons,

1-е rêveur sent brûler des âmes 
Dans les bleus éclairs des ti

ET Bureau,
Résidence. Gladstone! 
Résidence, Gladstone

Stro
ireir

L’UN OU L’AUTRE 
“M. King devra se faire réélire 

ou démissionner comme chef libé­
ral.”—"Victoria Colonist”.

MATRRÎAÛX A 
CdÜVBRTURR

d'une façonri"leJ,rinlUve du 8ortNtoarner a \raux ne veulent 
« le po brèye échéance 
hatrice ip. mais l’opposition
,U^rVTera per.
Ma volon,é der le pouvoir 

entée populaire.

І

Il est d’un petit esprit, et qu! U 
se trompe ordinairement, de von 
loir ne s’être jamais trompé. j!

# • - 
Malheur à l'homme qui, dans і 

les premiers moments d'une liai- ; 
son d'amour ne croit pas que cette : 
liaison doit être éternelle. , ’

LeMIEUX QUE RIEN 
Le résultat dans Bagot ne man­

quera pas de provoquer les com­
mentaires les plus variés. Le main­
tien de la majorité obtenue t>ar le 
défunt député eut beaucoup plue 
satisfait les libéarux que la majo­
rité de 473 de l'élu.

Cruise Bro the
’,»l"l«îe,0bdaéb,‘e,?ent le №
toiler rt défa 18 lui 

■ 4 KlnJ" 16 cablne‘ par 
ttoodoi!’ a“lvant 'a ru-

“» Г0,шйОП‘аГІ° 6t ”
a m vLom 8°r
" do„nenrCCat Ma88«y à
** =»b,„e, ІГГ",ЄиГ por

l і ЄГа la 
e «oleli

quelques progressistes qui LUSaux
Z COUVREURS EN GRAVOIS j

jL. : King craint le peuple. Il refuse d'écouter l’expression de
** vokmté ; il l’évite et ne fait rien pour l’entendre.

ШВІ . Pendant 4«e b population attend avec anxiété la fin de U

crise actuelle te parti libéral

aux flammes —Le "Nouvelliste.''BJf ONTARIO 
“Tout Indique maintenant 

les prochaines élections se feront 
en Ontario sur la prohibition. ,« 

—"Colonist” de Victoria. і

fin 8

celles
l'insp
hibltii

qia / LES PREJUGES
"Québec n’a rien à gagner à sou­

lever les préjugés du passé.”

TORONTO,
SUl.yf-PRUDHOMME.

manoeuvre avec les progressistes et 
avec 24 députés le prpe du pouvoir.

95 Ave. Broadviewi
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